
AU SÉNAT 

LA RÉVISION DES PRIX 
DES FONDS 

DE COMMERCE 

LA SÉANCE 
DE LA CHAMBRE 

En troisième lecture, 
la Haute-Assemblée a encore 
modifié le texte de la Chambre 
Le Sénat s'est réuni ce matin pour exa

miner en troisième lecture le projet de 
révision des fonds de commerce modifie 
par la Chambre. 

M. MAULIpN Indique que la Cham
bre, en desaccord sur ce point avec le 
Sénat, a admis le principe de la réduc
tion dans le cas où le vendeur a retiré 
de son fonds un prix supérieur de 35 % 
a celui qu'il avait lui-même payé. Le 
Senai s'était contenté d'autoriser ven
deur et acheteur, daccord sur le prin
cipe de cette réduction, mais non sur 
son montant, a faire arbitrer le litige 

rr le tribunal Le rapporteur s oppose 
toute réduction qui porterait sur le 

principal de la créance. Il n accepte que 
la remise des Intérêts, à condition que 
le chiffre d'affaires de l'acquéreur ait 
diminue de 50 % depuis le jour de la 
vente 

Les premiers articles sont adoptes 
dans le texte de la Chambre, et l'on 
arrive a l'art. 8, qui a trait a la réduc
tion. 

MM. BOSC et STRAUSS reprennent 
par voie d'amendement, le texte de la 
Chambre, mais au nom de la commis
sion du commerce. M. CAILLIER de
mande au Sénat de repousser l'amen
dement, car il faut sauvegarder le prin
cipe que le contrat est la loi des par
ties. 

Malgré une intervention du ministre 
du commerce, l'amendement Base est 
rejeté par 177 voix contre 114, sur 191 
votants. Le texte de la Chambre est 
donc a nouveau écarte. 

L'article • est adopte conformément à 

H. THIOLAB reprend le texte initial 
de la Chambre. 11 estime que les modtfl-
eatkms apportées au projet par le Sé
nat n'ont pas renforcé les garanties 
données aux consommateurs. Mais le 
contre-projet de M. Thiolas est repous
sé par 362 vont contre 238. Les quatre 
premiers articles du projet sont adoptes. 
M. Ouerin combat l'article 6 qui. selon 
lui. par l'exigence de la pasteurisation 
et de garanties d'origine rendrait im
possible la vente du lait rainasse. M. 
Lecullier demande le vote de l'article 
qui apporte des garanties d'hygiène aux 
consommateurs. M Cathala intervient 
dans le même sens. L'article S est ce
pendant repousse a mains levé.-» Les 
articles 6 à 12 sont adoptes. 

Un amendement de M. Nicolle 
est adopté 

M. NICOLLE soutient un amendement 
en faveur de l'Importation de certains 
fromages étrangers dont la teneur en 
matières grasses est faible. 

M. BONNET, ministre du Commerce, 
évoque les prochaines négociations avec 
la Hollande. La Chambre doit voter 
l'amendement de M. Nicolle QUI facili
tera raccord avec la Hollande. Il ne 
faut pas oublier que nous importons en 
Hollande plus dé 100 millions Ce pro
duits agricoles. 

L'amendement de M. Nicolle, com
battu par la commission, est adpoté a 
mai:.s levées. 

Les articles de 12 a 30 sont adoptés 

Vote de l'ensemble 
Les derniers articles sont votés. L'en

semble est voté à mains levées. 

PROJETS DIVERS 
La Chambre adopte sans débat, sur 

la thèse de la commission. Il stipule que | demande de discussion Immédiate du 
U commerçant qui a acheté son fonds 
entre le 1er Juillet 1927 et le 1er jan
vier 1833, pourra obtenir la remise com
plète des intérêts restant dus s'il de-
montre qu'il y a une diminution de 
plus de 50 % du chiffre d affaires de son 
fonds entre le jour de son acquisition 
et la promulgation de la présente loi. 

M UBBACHE propose un article 8 bis 
qui admet la réduction des prix de vente 
des fonds achetés depuis le 1er Juillet 
1837 ai l'acquéreur s est trouve lèse de 
plus de la moitié du montant fixe par le 
contrat. Mais la réduction ne pourra 
dépasser la somme dont 1 acquéreur 
reste débiteur au jour de la demande en 
réduction. 

Le vote 
Apres un long débat, l'article addition

nel de M. Lesaché est vote par 188 voix 
contre 78. 

Les derniers articles du projet sont 
alors adoptes, ainsi que l'ensemble et le 
tout est renvoyé a la Chambre. 

Le Sénat adopte ensuite le projet de 
ratification de raccord commercial fran-
co-tovietique. puis la séance est suspen
due et renvoyée à 16 ta. 

LE COLLECTIF DE JUIN 
A M h- 45. le Sénat reprend ses tra

vaux que préside M. CUMINAL. On 
Aborde aussitôt l'examen du cahier des 
crédits de report pour l'année 1935 con
nu ordinairement sous le nom de collée 
Uf de juin. 

gouvernement 
Le projet tendant S autoriser des 

dépenses exceptionnelles de la Marine: 
le projet relatif aux secrétaires-greffiers 
des conseils de Prélecture ; le projet 
relatif à la situation des voyageurs de 
commerce ; le projet relatif a l'exercice 
de la médecine : le projet relatif A une 
promotion spéciale dans la Légion d hon
neur à l'occasion du 3* centenaire c c 
l'Académie française. 

LES BILLETS DE FONDS 
On reprend ensuite la discussion de 

la proposition de loi. retour du Sénat, 
sur les billets de fonds. 

M. HKRARD, président de la com
mission du commerce, rappelle quelles 
modifications ont ete apportées ce ma
tin par le Sénat au texte de la Chambre. 

Après une brève discussion, l'ensem
ble d« la proposition de tel est votée à 
mains levées. 

CRÉDITS MILITAIRES 
Le gouvernement demande la discus

sion immédiate du projet tendant a 
l'ouverture, sur l'exercice 1935, de cré
dits destines à permettre l'entretien de 
suppléments d'effectifs pour les dépar
tements de la Guerre (228 millions), de 
la Manne (21 millions), de l'Air (44 
millions) et des Colonies (4 millions*. 

Le projet est adopte à mains levées, 
après les protestations de MM. CLA-
MAMUS. RAMETTE et Petrus FAURES. 

Le gouvernement demande la discus-
demande au Sénat de voter sans modi
fication les crédits vo j par l'autre as
semblée dont le total s'elete environ a 
379 millions pour le budget gênerai et a 
278 millions pour les budgets annexes. 

Le projet est adopté. 

LA RÉVISION 
DES BAUX RURAUX 

M. Abel GARDEY^ rapporteur gênerai , s i o n nnmediate du projet de loi tendant 
a autoriser des dépenses pour des be
soins exceptionnels du département de 
la Guerre. Il s'agit de crédits s'elevant 
a 1.108 millions pour les installations et 
matériel d armement 

M. ARCHIMBAUD. rapporteur de la 
commission des finances. Indique que la 
commission des finances proposera d'in
troduire une disposition spécifiant que 

j la fabrication des armes de guerre ap-
I partiendra exclusivement à l'Etat. Elle 

On en revient ensuite à l'examen de | demandera le vote d'un autre .jnende-
la révision des baux ruraux. I ment étendant les dispositions de la 

Le rapporteur, M BOIVIN-CHAM- ! législation sur les bénéfices de guerre 
PEAUX, rappelle que la Chambre avait i aux marches passés en vertu de cette 
décide que tous les baux a terme con- ; loi. (Applaudissements), 
clus avant le 1er Janvier 1935. pourraient : M. Archimbaud explique que es de-
étre revises alors que le Sénat limi- i penses exceptionnelles sont nécessitées 
tait 1* revision aux baux conclus entre I par les armements de l'Allemagne. L'Ai-
Juillet 1924 et décembre 1934 : iemagne est à l'heure actuelle une vaste 

c Nous acceptons lr solution de la ' "sine de guerre, heureusement la me-
Chambre ». déclare le rapporteur, de '• n a c e allemande est compensée par rat-
même, la commission accepte la révision i titude du gouvernement russe. Il de-
de tous les baux en nature. La commis. ; mande a la Chambre d'adopter le pro-
sion propose, en outre, de maintenir la I J« d e l 01 a v«* les deux amendements 
disposition qui n'admet la revision pour | int*P°JJ{A

s
7,P

ar
rIJ|», commission 

les baux déjà révises e,ue si la revision 

LA COMMISSION 
DU S. U. 

COWTREU R. P. 

Est* « nommé rapporteur 
M. Mortier, hostile au projet, 

par 17 voix contre 8 à M. Brade* 
Comme sutte an vote de la proposf-

tlon de résotatton de M. BRACKE. l'in
vitant à rapporter un projet de représen
tation proportionnelle, la commission du 
suffrage universel, s'est réunie, hier ma
tin, pour deetgflMr w% rapporteur, av. 
BRACKE a défendu sa proposition, qui 
a été également soutenue par »1 Georges 
Bonnefous. 

M. Dariac, nouveau représentant de la 
Gauche radicale à la commission, qui 
avait été pressenu poux le rapport, a 
décliné cette offre en «rguant qtfn 
n'était pas certain de se trouver en 
accord avec la majorité de son groupe 

four présenter des conclusions favora-
les. 
M. Bracke a posé alors sa candidature 

et M. Yvon Delbos, au nom du groupe 
radical, y a oppose aussitôt celle de M. 
Mistler. L'ancien ministre a rappelé qu'il 
demeurait partisan du scrutin uninomi
nal d'arrondissement A deux tours et hos
tile a la représentation proportionnelle 

M. René Coty a propose à la commis
sion de donner à son rapporteur éven
tuel le mandat de ne pas déposer de 
conclusions purement négatives, mais de 
provoquer un débat public à la rentrée. 

A la suite de cet échange d explication, 
M. Mistler a été élu par 17 voix contre 
8 a M BRACKE, la commission se pro
nonçant ainsi nettement contre la re-
Srésentation proportionnelle a laquelle 

i Chambre a était montrée, la veille, fa
vorable Il a été eeerven». en aatre, que 
les conclusions du rapporteur ne seraient 
discutées qu'à la rentrée d'automne et 

Îu'un double débat aurait Ueu, l'un sur 
i discussion immédiate d'un teste reje

tant la représentation proportionnelle ; 
l'autre, plus gênerai, sur les reformes A 
apporter au «ode de scrutin. 

A la demande de M Baréty. il a été 
décidé en outre qu'un rapporteur spé
cial serait désigné pour étudier la ques
tion du vote des femmes. 

as» 

La Foire-Exposition de Valenciennes 
ouvrira se» porto aujourd'hui 

LE CONGRÈS 
DES MUTILÉS, A. C 
ET A. P. G. DU NORD 

A DOUAI 

(suiTi «a La f n i H i i i i e a o n 

On achève, à VALENCIENNES, l'installation de la Foire-Exposition qui 
sera offideiiement inaugurée aujourd'hui après - midi. Voici un aspect des 
stands de plein air A cette grande mmt/mtatton qui verra af/luer la gran
de foule et provoquera, comme les précédentes années, un heureux mouve
ment commercial. 

L'HORRIBLE TRAGEDIE 
DE HAUT-UEU 

( S U I T E DC LA P R E M I E R S PAOE) 

M MAZÉ (Finistère) évoque devant 
précédente est antérieure au 1er janvier I C h a m b r e • * question des retraites 

A la suite de notre enquête, ce der
nier qui exploite une ferme A proximité 
de la maison des époux Henninot. nous 
a déclaré quil y a un an Henninot, à 
la suite de reproches de la part de sa 
femme, avait tenté de se suicider en se 
portant un coup de poignard au sein 
gauche. Le coup avait été porté en sé-
ton sans atteindre aucun lésion. Il avait 
ete chez Henninot, qui était allongé sur 
le sol. Il fit appeler un docteur d'Aves-
nes qui lui prodigua les soins nécessai
res et l'affaire ne fut pas éoniitée. 

« A partir de ce moment, dit-il, on 
jasa sur mon compte, mais il n'y a 
rien de vrai. 

» Henn.not venait de temps à autre 
chez moi et ne m'a jamais témoigné au
cun sentiment de mauvaise humeur. 

» Il est exact, qu'en passant devant 
la maison de Mme Henninot cette der
nière, qui se trouvait dans son jardin, 
m'ait offert des fraises. Il n'y a là rien 
de repréhensible. 

» Henninot devait être malade et ne 
plus être en possesion de toutes ses fa-
cultes mentales pour commettre le cri
me qui lui tat reproché. 

» Je suis à la disposition de la Jus
tice pour doni.er tous les renseigne
ments possibles sur cette malheureuse 
affaire dont je déplore comme tout au
tre les terribles conséquences. » 

D'autres renseignements nous sont '• 
également donnes par un voisin qui de- I 
clare que Henninot s'était rendu à Le 
Cateau à la Pentecôte. Le jour du dra
me, il avait encore vu Henninot se pro
mener dans le Jardin en tenant sa fem
me par la taille et n'avait pu s'empêcher 
de les taquiner gentiment sur leur at
titude. 

» Ces derniers temps, nous dit-il. U 
avait manifesté le désir de contracter 
un rengagement comme quartier-maître 
sous prétexte qu'il se trouvait sans tra
vail. » 

29 J U I N — 8 J U I L L E T 

F O I R E C O M M E R C I A L E 
INDUSTRIELLE et AGRICOLE 

D E V A L E N C I E N N E S 
INAUGURATION S A M E D I A 1 0 h e u r e s 

De retour d'Angleterre, M. Ed. Herriot 
s'entretint à Boulogne 

avec un de nos collaborateurs 
Retour de Londru. M Edouard Her

riot. ministre Français d'Etat est arrivé 
a Boulogne à bord du paquebot < Isle 
of Thanet », ayant à bord plus de 800 
passagers. 

Son passage avait i*é vite connu des 
personnalités appartenant aux groupe
ments de gauche, aussi fut-ce entre une 
haie d'amis que débarqua M Herriot. 
Souriante, aimable. Mme Herriot était A 
ses côtes. Le Président avait fait le 

de mes collègues. Nous venons d'aug
menter les droits sur les sardines portu-
guaiees et le produit de cette taxe doit 
être affecte à l'aide aux armateurs gê
nés. Il doit permettre une reorganisa
tion et une réadaptation de l'armement 
aux besoins actuels. 

Cette question des contingentements 
fit d aileurs l'objet d'une autre remar
que de M. Canu. en ce qui concerne la 
main-d'œuvre étrangère. 

1935. Elle demande, enfin, le rétablisse
ment du droit ce résiliation réciproque 

M NEUVILLE fait adopter un amen
dement conforme au texte de la Cham
bre, portant a six mois le de ju de deman
de en réduction, ainsi, l'article premier 
admet la revision de toutes les catégo
ries de baux d'au moins trois ans, con
clus avant le 1er janvier IMS, pourvu 
que la demande en revision soit adressée 
dans las suc mois qui suivront la promul
gation de la loi. 

pour protester contre le lait que ._ 
décrets-lois sur les retraites n'ont pas 
été encore modifiés. Il demande le ren
voi du projet en discussion à la com
mission. (Applaudissements A gauche). 

M. Laval déclare qu'aucun sacrifice 
ne sera demandé aux retraités 

M. Pierre LAVAL. — Il n'y a pas de 
lien entre le projet en discussion et la 
question des retraites. Le ministre des 

M. Neuville fait également adopter un j Finances m a dit qu'il n'était pas dans 
amendement qui date. A la demande du j s e s Intentions de faire subir un nou-
itrmier. l'application du nouveau prix | veau sacrifice aux retraites. J'ajoute 
de fermage. que nous accorderons une somme sup-

Finalement les autres articles de texte | plémentaire de 70 millions aux crédita 
sont adoptes. I totaux accordes aux retraites, et la re-

I péte rengagement du gouvernement 
U MAinRATION DFS LOYERS jqu'a"cun sacrifice nouveau ne leur sera IHAJUKAllUn U W LUI m a j d e m a n a e . o u e l a C n a m b r e D r e n n e a c t e 

Le Sénat en arrive au projet modifié I de mes déclarations. <Appl.>. 
par la Chamore qui supprime la majo- I La demande de renvoi a la commis-
ration annuelle des loyers. Sur le rap- ! f'on de M. Maae est repoussee à mains 
port de M. BOIVIN-CHAMPEAUX. ja levées. 

?oTé^^aufreaad»PembieianS * t0me I Les approvi,ionn«me»t« du Reich 
Puis le Sénat prononce la question 

préalable sur un certain nombre de pro
positions de lois sans objet. 

LES PENSIONS DE VIEILLESSE 
ET D'INVALIDITÉ DES A. S. 

On discute ensuite un projet de loi 
instituant des dispositions transitoires 
pour l'ouverture des droits à pension 
de vieillesse et d'invalidité prévu par la 
loi sur les assurances sociales. Le projet 
est adopté. 

Le Sénat adopte encore un projet de 
loi ouvrant un crédit destiné à venir 
en aide à l'exploitation des mines de 
plomb et de zinc en France et aux co
lonies est adopté au scrutin public à 
l'unanimité. 

en minerais français 
M. RIVIERE, socialiste (Creuse), ex

plique l'opposition des socialistes au 
projet de loi. Il estime que nos arme
ments favorisent ceux de l'Allemagne. 
D'autre part, l'orateur socialiste s'éton
ne que le Reich puisse librement s'ap
provisionner en France notamment pour 
les minerais de fer et d'aluminium dont 
il a besoin pour ses armements. (Appl. 
extrême gauche). 

M. OOUR0EAU. — Les crédits non-

LE RAPATRIEMENT 
DES ÉTRANGERS 

Un troisième train est prévu 
le 5 juillet 

Un troisième train est en voie de for
mation pour le rapatriement gratuit oes 
étrangers originaires de l'Europe Cen
trale, c est-a-dire Polonais, Yougoslaves, 
Tchécoslovaques. Autrichiens, Roumains 
et Hongrois actuellement en chômage ou 
dont la carte d'identité de travailleur n'a 
pas été renouvelée. 

Le départ dé ce troisième train est 
prévu pour le vendredi 6 juillet. 

Les étrangers des nationalités susvt-
sées, désirant bénéficier du transport 
gratuit sont invites à se présenter : 

1° Ceux habitant les communes de 
1 arrondissement de Lille (y compris les 
cantons de Roubaix et de Tourcoing), ce 
samedi 29 juin et au plus tard le mardi 
2 juillet île lundi 1er juillet est jour 
férié : Fêtes communales de Lille). A 
l'Office de Placement de la Main-d Œu
vre. 171. boulevard de la Liberté, à Lille. 

2° Ceux habitant les communes de 
l'arrondissement de Dunkerque (ancien 
arrondissement d'Hazehrouclt y compris) 
ce samedi 29 juin,, le lundi 1er Juillet et 
au plus tard le mardi 2 juillet, à la Sous-
Préfecture de Dunkerque ou le samedi 
29 juin et au plus tard le mardi 2 Juillet 
(le lundi 1er Juillet est Jour férié : Fêtes 
communales de Lille), à l'Office de Pla
cement de la Mam-d'CEuvre, 171, boule
vard de la Liberté. A Lille. 

S' Ceux résidant dans l'arrondissement 
de Douai, se présenteront le samedi 29 
juin et le lundi 1er Juillet, à la Mairie 
de Douai (salle Basse). 

Ceux de l'arrondissement de Valen-veaux qui nous sont demandes posent clennes, ce samedi 29 Juin et le lundi 
un certain nombre de questions par les ] 1er Juillet, au Bureau de Placement de 
crédits votés, une classe de l'industrie 
française va se trouver privilégiée, alors 
qu'il y a ailleurs tant de chômeurs. Les 
seuls crédits pour la défense nationale 
équivaudront au tiers du budget. Il faut 

Le président suspend la séance. S 19 h j donc les employer judicieusement 
30. Les débats seront repris, à 21 h. 30 La suite du débat est renvoyée à 22 n. 

UNE ÉLECTION MUNICIPALE 
ANNULÉE A PARIS DES GAGNANTS 

DU SWEEPSTAKE A BOUSIES. 
Douze habitants de Bousies. 

Le Conseil de Préfecture de la Seine. 
dans sa dernière séance, a annulé les 
opérations électorales municipales de U j a v a l e n t acheté en commun un carnet 
deuxième circonscription du quartier de , d u sweepstake, pour le «Prix du Jubilé». 
Charonne. où M. Bossus, candidat du i c n e z M Denis Deshuillere. cafetier. 
parti communiât^ avait êtê^prociame | v , e n n e n t détre favorises par le sort. 

Ils ont, en effet, le tv 40 « Naaman ». 
051527-A. sorti au tirage officiel. Ils 
vont avoir a se partager la somme de 
34 784 fr.. au prorata de leur mise. 

Ils pourront, en outre, gagner le gros 
lot. car leur cheval est designé pour 
prendre part S la grande épreuve qui 
va mettre aux prises dix-huit conçut-
rents. 

Le Groupe républicain-socialiste a pro- | espérons que la chance sourira jus-
céCé au renouvellement de son bureau, i qu'au bout aux douze veinards de Bou-

élu contre son concurrent. M. Marcel 
Laurent, distancé de 29 voix. 

M. LÉON VINCENT ÉLU 
PRÉSIDENT DU GROUPE 

RÉPUBLICAIN SOCIALISTE 

Il a designé comme président M. Léon | àe*. 
VINCENT, député de Calais. ET A CALAIS 

«esswee d»T**ism «et» c»**.nos» 

ATiOUt Couverture roufl* 
MftIWT ùr***r~ k~—*»"• 

Un billet gagnant du Sweepstake de 
Parts a été placé à CALAIS, par la 
« Grande Civette », S un commerçant 
de la localité. Le billet était désigné au 
cheval « San Marco ». 

De toute façon. U est gagnant déjA 
| d'un prix minimum de 20.000 francs. 

la Main-d'Œuvre. Mairie de Valencien
nes (Salle des Adjudications). 

5° Ceux de l'arrondissement de Cam
brai, ce samedi 29 juin, le lundi 1er juil
let et le mardi 2 juillet au plus tard. A la 
Sous-Préfecture de Cambrai. 

0" Ceux de l'arrondissement d'Avesnes, 
ce samedi 29 Juin et le lundi 1er Juillet. 
A l'Office Municipal de Placement, 6. rue 
de l'Hospice. A Maubeuge. 

Il est rappelé que les chômeurs étran
gers de nationalité espagnole, portugaise, 
italienne, suisse, allemande, grecque peu
vent également obtenir leur rapatrie
ment gratuit. 

Pour l'obtenir. Ils devront s'adresser de 
suite : 

1* A leurs Consuls respectifs en rési
dence à Lille (le Consul d'Allemagne ré
side au Havre). 

Ils leur demanderont : a) de mettre 
leur ancien passeport en règle ou de leur 
en délivrer un nouveau : 

b> de leur délivrer un certificat attes
tant que leur transport de la frontière 
française i leur pays d'origine est assuré 
par leur gouvernement. 

2» Muni de ces deux documents et de 
leurs pièces d'identité (carte ou récé
pissé en tenant lieu) et extrait d'imma
triculation, ils pourront se présenter * 
la Préfecture-Annexe. 171. boulevard de 
la Liberté (service des étrangers), où 
une réquisition de transport valable Jus
qu'à la frontière française leur sera déli
vrée immédiatement. 

Ils pourront également transmettre 
ces documents par la poste et une réqui
sition de transport leur sera adressée 
par retour du courrier. 

voyage accompagné par M. Liger, com
missaire spécial de Boulogne. 

Sur le quai de la gare maritime, on 
remarquait la présence de MM. Rochard. 
Préfet du Pas-de-Calais, toujours aussi 
aimable avec la presse ; Morin. sous-
prefet; Eugène Canu, maire; docteur 
François Dihove. président du Parti Ra
dical et la majeure partie des conseillers 
municipaux radicaux qui aujourd'hui, 
forment l'administration commu • la de 
la VUle de Boulogne. 

Le service d'ordre. Impeccable, était 
assure par M. Battesu. sous-chef de ser
vice à la police spéciale et Fauconnet, 
commissaire central. 

Sans souci de l'étiquette, M. Herriot 
serra les dizaines de mains qui se ten
daient vers lui et marcha vers le wagon-
salon qui lui avait été retenu. 

De bonne grâce, le Président du Parti 
Radical voulut bien accorder une inter
view a notre collaborateur dt Boulogne. 
En substance : 

Q. — M le Président : excellent voya-
Se 7 

R. —Certes, et très cordiale r.ceptlon 
en Angleterre. 

Q. — M. le Président : J'espère que 
vous allez faire une petite déclaration 
aux membreÇtie la presse, sur des sujets 
émergeant a Ta situation Internationale? 
Que pensez-vous de cette dernière 7 

R. — Evidemment, elle est sérieuse, 
mais c'est plutôt du ressort des affaires 
étrangères. 

Q. — La question navale anglo-alle
mande ? 

R. — Ob ! je craindrais de vous faire 
à ce sujet des déclarations qui pourraient 
prêter à développement ou devenir une 
gène. Le Gouvernement s'en est longue
ment préoccupée, vous le savez. 

Q. — Oui. c'est certain, mais alors 
cela va nous conduire à une nouvelle 
course aux armements ? 

On comprend que M. Herriot n'eut pu 
nous faire qu'un vague geste en réponse 
i cette question précise. 

Q. — M. le Président ? Que pensez-
vous du conflit ltalo-abyasin ? 

R. — C'est une chose qui, A mon avis 
ne nous regarde pas personnellement. 

Mais Indirectement, c'est le sort géné
ral qui est lié, car on ne sait jamais ! 
Mais Je ne puis 'ous dire toute ma pen
sée. Tout cela est fort complexe et la 
moindre Indiscrétion pourrait avoir des 
conséquences. 

Nous laissâmes quelques Instants le 
président aux mains de ses amis. Le Pré
sident Dehove, en profita pour remettre 
une jolie gerbe de fleurs à Mme Her
riot et pour s'entendre définitivement 
avec le Président pour la prochaine ma
nifestation démocratique du 11 août A 
Montreull. 

M. Canu, avec habilleté. amena la con
versation sur un terrain plus local. En 
l'absence des sénateur et député de Bou
logne : MM. Farjon et Bacquet, U par
la de la grande ville qu'il administre. Et 
ce fut de la question de la pèche qu'il 
entretint M. Herriot. 

R — Cette question d'aide à l'arme
ment a déjà fait l'objet de la sollicitude 

EN HAUT : M. HERRIOT, entoure de 
personnalités radicales boulonnaises à 
sa descente du paquebot en Gare Ma
ritime de BOULOGNE. — EN BAS : 
IS. HERRIOT signant le Livre d'Or de 
la section boulonnaise du Parti radical. 

« Affectant plus spécialement la ré
gion minière, surenchérit le préfet. 

C'est alors que M.Herriot déclara qu à 
son avis, la France ne pourra plus suf
fire dans l'avenir qu'à sa propre popula
tion, c'est-à-dire celle de l'immédiate 
après-guerre. Il faudra se resigner. Mai* 
pour la situation économique actuelle, 
il ne comprend pas que certains indus
triels fassent encore appel pour leurs 
matières premières à l'importation de 
l'étranger alors que les produits de no
tre empire colonial pourraient large
ment y suffire... 

M Charles Marchand, un des plus 
anciens militants radicaux de la région. 
fit signer au président, avant f.u'il ne 
gagne son wagon-salon, le livre d'or 
du parti, section de Boulogne, et le 
président se rappela fort bien quelques 
épisodes du Congres national qui se tint 

| au Casino il y a quelques années. 
! U nous restait une question a poser 
! à M. Herriot : qu'allaient être les fa-
| meux décrets-lois de la mi-juillet pro-
i chaîne ? 

— M. le président, les fonctionnaires 
j connaissent un peu d'effervescence. Se-
I ront-ils touches par les mesures pro-
l chaînes, de même que les pensionnes de 
guerre ? 

A cette question précise, le front de 
M. Herriot se rembrunit. 

— Je ne peux rien- dire. Tout 3e pas
sera bien, tout doucement. Attendez, 
attendez. 

Et tout souriant. M. Herriot prit congé. 
Comme il nous disait au cours de l'In
terview : « Toutes causes épineuses ac
tuellement en cours sont simplement 
suspendues autour d'une question de 
sang-froid et de patience. » 

P. M. 

OAtSNDRItn. - Samadl m Juin IMS, — 
Soleil : Itvtr. J h. il : courtier, 10 a. M : 
Lune . lever, g a. Il ; coucher îv n. I*. 

Aujourd'hui Saints Pierre si Paul — 
Demain ; Salm-Mirliai. 

MSTIoaOLOOlS. — Stalle* a» tlll*. -
Observations tau» 1» as juin ta», a i» li. : 
Baromètre ; "<i mm. à àau>M depuis l.i 
veille, ». 18 h. 5 min. B ; Thermomètre : 
Fronde : Stl ; Minima . 11.6 . Maxim* : 
5S.2 : Elal hygrométrique : es ; Hauteur 
d'eau touillée depuis la veille, t u t . 
Néant i Direction du vent : (<uest : Foret 
modérée ; Direction de« nuage» : Ouest , 
Etat du ciel : Peu nuageux ; Prevutiom 
pour aujourd nul : Chaud ; Beau. 

pRSvtstONS OB LOrfiee NATIONAL. --
••(Min Nerd. — Apre» hrouillardt locaux 
le matin, très beau et chaud avec ciel clair 
ou peu nuageux ; Vent faible, secteur Sud 
dominant. — Maximum de température en 
hausse sur la veille. 

OCUIL. — De Billy-Montigny. on nous ap. 
prend la mort de M. Joseph-Loul» Bertrand. 
admlniMrateur-direcieur et fondateur de la 
société de» cinéma» Bertrand, décédé S 1 âge 
de SS an». 

Le défunt était le père de M. Roland Ber
trand., directeur de • l'Appolo • de Lent. 

Le» tuneraille» civile» auront lieu à Billy-
Montlgny. dimanche à il h. 

os PASSAQI. — A u h. 10 «ont arrivé» 
eu Gare Maritime de Calais, par le paque
bot Canterbury. le prince Pierre de Monaio. 
lord C'rewe et lord Derpy. ancien ambassa
deur, ainsi que la pnnceeseAsposie de Grèce. 
tous parti» pour pari». A ti h. JO après »>oir 
«te »alue» par M. Aillnaat, couiniiM'rt 
.péciêi. 

En arrivant, M. BALAVOINE évoqua 
d'aoorû le pieux hommage que les délè
gues avalent tenu a aner rendre, au 
cimetière, A la mémoire des héros de la 
guerre et en particulier A celle de* dé
voues animateur* des société* de mutiles 
et d'anciens combattants : Maurice 
Scrève et Georges soiand. Puis il ap
porta le témoignage de gratitude aes 
congressistes A la municipali ic. pour 
l'accueil si sympathique qu'eue leur a 
réservé. 

fit M. Balavoine présenta au conseil 
municipal la Fédération des Mutile* du 
Nord, des Veuves de Ouerrc et des As
cendants ; des Anciens Combattants du 
Nord, des Anciens Prisonniers de Ouerrc 
et celle toute récente mais très vivante 
des Orphelins de Ouerrc. 

Reunies, ces fédération* représentent 
l'imposant effectif de 180.008 membre» 
M Balavoine se plut à souligner cette 
force qu'anime le plus grand esprit de 
camaraderie et qui se trouve rassemblée 
sous le ligne interfédéral. 

Le président de la Fédération de* 
Mutiles sait quels sont les lien* étroits 
et émouvants qui unissent la Ville de 
Douai aux Anciens Combattants et 11 
le dit 

Puis, il souligna le* sentiments qui 
animent les membres de* Fédérations : 
ils sont ceux d'homme» qui. devant les 
difficultés de l'heure présente, désirent 
maintenir entre tous les Français l'union 
étroite dont le pays a besoin. 

Et il ajouta : c De notre congrès sor
tiront de* résolution* inspirées par cet 
état d'esprit. » 

Dan* sa réponse. M. PROUST indiqua 
qu'au sein de la municipalité dousisienne 

l l'union était «v-M le but principal. Il 
souhaita une très cordiale bienvenue en 
les assurant que la municipalité consi
dérait comme un devoir de les aider de 
ses voeux. 

Le maire de Douai, en terminant, ex
prima le souhait que les Pouvoir» publics 
tirent des travaux du congrès un utile 
enseignement. 

Après quoi eut lieu la présenta Uon de 
l'étendard fédéraL Ce fut M. PENEZ. 
secrétaire général du comité local d or
ganisation, qui procéda A la formalité, 
avant que les délégués ne choquassent 
avec les édiles la coupe de Champagne 
qui leur était offerte. 

U séance d'ouverture do Congrès 
Après le déjeuner, les congressistes se 

retrouvèrent, à 14 heures, dans la salle 
Gothique de l'Hôtel de Ville, pour la 
séance d'ouverture du congres place 
sous la présidence d'honneur de M. 
Maupoil. ministre des Pensions 

L'assemblée était présidée par M. BA
LAVOINE, président du Comité Inter-
fedéral en fonctions, ayant à ses cotes: 
MM. Maurice OLIVIER, président de la 
Fédération du Nord des A. C. ; Alfred 
LEORAND. président du Comité local, 
et Paul CA66EL, commissaire général 
du congrès. 

Après les souhaits de bienvenue de 
M. Balavoine, M. Olivier prononça l'al-

I locution d'usage. Puis. M. Legrand ex-1 prima A ses camarades tout le plaisir 
qu'il éprouvait A les recevoir dans sa 
bonne ville de Douai, mutilée elle aussi. 

Ensuite on entendit la lecture du rap
port moral présente par M. Cassel 

A l'issue de la réunion les congressis
tes se rendirent dans diverses salles où 
le travail les attendait. 

Voici quelle est la répartition des mem
bres dans les Commissions : 

R E V E N D I C A T I O N S MATÉRIELLES 

Mutilés et Victimes de la Guerre. —-
Président : Desorbaix ; Rapporteur : 
Quarez : Secrétaire : L. Mabille de Pon-
cheville. 

Anciens Combattants. — Président : 
Leblond ; Rapporteur : Fontaine ; Se
crétaire : Racbez. 

ACTION SOCIALE ET QUESTIONS 
ECONOMIQUES 

Mutilés et Victimes de la Ouerre. — 
Président : Façon : Rapporteur : Can
ine : Secrétaire : Vandendricssche. 

Anciens Combattants. — Président : 
Aimé Goudaeert ; Rapporteur : Flori-
mond Dufour ; Secrétaire : Roupain-

FAIX 
Mutilés et Victimes de la Guerre. — 

Président : Balavoine : Rapporteur : 
Dêlloque : Secrétaire : Mauhaussat. 

Anciens Combattants. — Président • 
M Olivier : Rapporteur : Lebacqz ; Se
crétaire : Chesquières. 

C O M M I S S I O N OES ANCIENS 
P R I S O N N I E R S DE OUERRE 

Président : Gonthiez : Rapporteur : 
Mercier ; Secrétaire : Freyria. 

Les vœux et résolutions 
Dans les salles de travail on procéda 

à l'élaboration des voeux et résolutions 
sur les sujets que voici : Droits acquis 
par les victimes de la guerre : le redres
sement moral et financier du pays ; fa
cilités de transport aux mutilés : les 
blessures de guerre ; le retrait de la 
carte du combattant : la reconnaissance 
de la qualité de combattant ; les pen
sions de guerre : l'abandon de la retraite 
du combattant par les A.C. titulaires 
d'une pension de guerre de moins de 
50 %. au profit des œuvres de défeçse 
nationale ou de mutilés A plus de 50 ^ : 
Le Nord Mutilé et Combattant ; l'Œuvre 
des tombes. 

Enfin A l'issue des différentes séances 
de Commissions, les congressistes, vers 
17 heures, montaient eu autocars pour 
se rendre A Oarbehem où fort aimable
ment accetullis par la direction des Eta
blissements Béghin. ils en visitèrent la 
très Intéressante papeterie. 

L'exposition des Amis des Aveucles 
civils et des Avearies de ruerre 
Une exposition est organisée par le 

Congrès interfedéral pendant toute la 
durée du Congrès, dans une salle mise 
à sa disposition. 22. Grand Place. Son 
utilité n'est pas a démontrer et les orga
nisateurs ont la ferme conviction que la 
population douaisienne lui fera une vi
site. 

L'Œuvre des « Amis des Aveugles Ci
vils et des Aveugles de Guerre du Nord 
de la France ». en particulier, présente 
des travaux extrêmement intéressants. 
De même que l'Ecole de Rééducation île 
Roubaix. 

Faire une visite A l'Extiosit ion du Con
grès mtertédéral. c'est rendre un hom
mage aux Victimes de la Guerre qui 
souffrent encore dans leur chair ou danr 
leur coeur. 

LE PROGRAMME DE SAMEDI 
A 8 h. : Visite du Musée Ce Douai. 
A 10 li : Travail dans les Commis

sions. 
A 14 h. : Visite de l'Exposition et si

gnature du livre d'or par les congressis
tes, Grand Place. 22. 

A 14 h. 80 : Reprise du travail dans 1er 
Commissions. 

A 18 h 20 : Dîner en commun et soi
rée intime dans les salons du Restau
rant des Palmiers, 40. rue Saint-Jacques, 
avec le concours de : Mme Cousin, de la 
Société Chorale « La Lyre » ; Jean Var-
let. baryton de la Société Chorale « La 
Lyre » et du Nouveau Théâtre ; Llnde-
boom. diseur de soirée 

A 31 h. 30 : Place Camot. cenceit par 
l'Espoir Musical de la Compagnie Aeli 
rlenne d'Auby Président : M. Ladent ; 
directeur : M. Souque. 

Des rassemblement* 
de « Croix de Feu » 

étaient prévus hier soir 
à Arras et à Avion 

Les partis d'extrême-fAuche 
ont alerté leurs adhérents 

pour s'y opposer 
Dans l'après-midi d'hier les postes 

centraux des partis d'avanugarde. socia
liste et communiste, et les syndicats 
d'Avtsn apprenaient qu'un grand ras
semblement de « Croix de feu » devait 
se faire à Lens et a Arras. Le maire, 
conseiller gênerai, et les dirigeants des 
partis socialiste et communiste lancèrent 
la nouvelle a travers la ville et les com
munes environnantes à l'aide de voitures 
et haut-parleurs et invitèrent leurs sym-
path:sants a sopposer au passage des 
« Croix de feu *. Au coup de sirène, la 
population devait être alertée 

Un couo Ce sirène retentit ruer soir 
vers 19 h. 30. Aursitrrt la population se 
porta au carrefour de la Coulotte, sur 
la route nationale d'Arras à Lens. On 
prévoyait que les autos allaient arriver 
par la. Il y eut un rassemblement de 
2.000 personnes. On brancha sur les 
bouches d'incendie et les bornes-fontai
nes des tuyaux pour s'opposer au passage 
des « Croix de feu » 

A l'heure ou nous mettons sous presse 
la population t-st sur pied et on pense 
que le méir» fait se produit dans les 
communes environnantes. 

A Arras et dans les environs, les hom
mes de confiance des partis socialiste et 
communiste étaient également alertos 
et ils ont opère une étroite surveillance 
aux abords du bassin minier. 

MM. Pantigny. pour le Parti socialiste. 
Coignart. pour Te Parti communiste. 
Chaussoy. pour 'es Jeunesses socialistes 
et Alzanski. pour les Jeunesses commu
nistes ont lance a leurs adhérents un 
appel les invitant a faire vigilance. 

Une manifestation à Lens 
La nouvelle que les « Croix de Feu » 

allaient opérer un rassemblement a 
Arras fut connue à Lens. hier, vers midi, 
M on crut que leur but était de se ren
dre dans la cité minière 

i Immédiatement les dirigeants des 
I groupements socialiste et communiste 
i alertèrent les populations des cités et 
les inviterem a se rendre en masse sur 

| la place Jean-Jaures. au signal convenu. 
| De nombreuses personnes n'attendirent 
I pas ce signal pour se rassembler et plu-
i sieurs centaines se rendirent devant 
(l'Hôtel de Ville, attendant les événe
ments, car on avait vu les membres de 
la. section de Lens des « Croix de Feu » 
partir en auto. 

A 21 h. 20. on apprit que les autos 
(étaient parties d'Arras vers Beaumetz-
i lev-Lofces. Bientôt, arrivèrent en auto
cars, les membres des groupements anti-

] fascistes d'Arras, suivis de ceux d Avion. 
I Une importante manifestation se forma 
| place Jean-Jaurcs et défila en ville par 
lia rue Porte d'Arras, la rue de la Paix, 
i place de la Gare, rue de la Gare, en 
entonnant des chants révolutionnaires. 
Rue de Pans, les manifestants se rendi-

' rent devant le siège de la section des 
I « Croix de Feu ». puis regagnèrent la 
! place Jean-Jaurès. La. MM. René LOULS, 
; conseiller municipal d'Arras : André 
i Parent, conseiller général, maire d'Aviot.. 
I et André Pantigny, secrétaire de la Fedé-
| ration Socialiste, haranguèrent, tour a 
I tour, la foule, invitant « les travailleurs 
! les républicains, à s'unir pour barrer la 
route aux fascistes ». Les manifestants 
se dispersèrent a 22 h. 30. sans sucun 
incident. 

Des bagarres entre manifestants 
et gendarmes à Abbeville 

Dans la soirée de mercredi, la section 
abbevnlloise des « Croix de feu » devait 
tenir une importante reunion dans une 
salie du chef-lieu de la Somme. Mais les 
groupes d'extrême gauche ayant appris 
cette réunion se décidèrent d'organiser 
une contre-manil estation a la Porte du 
Bois. 

Le comité des « Croix de feu ». pour 
éviter des incidents, décida d'annuler la 
réunion mais les communistes n'en ma
nifestèrent pas moins. Plusieurs orateurs 
se firent entendre a la Porte du Bois et 
manifestèrent tontre les (Croix de feu» 
et contre le iascisme Ils se rendiren en
suite près du cUc Vauvan-Terrassc 

Conformément a larrêté préfectoral, 
les gendarmes invitèrent les manifes
tants a se disperser, mais malgré plu
sieurs sommations, ceux-ci restèrent 
groupes Appelés a ;a rescousse, les gar
des républicains chargèrent à plusieurs 
reprises et après quelques bagarres assez 
rudes les communistes furent dispersés 
et refoules. Une femme et un Jeune 
homme ont été légèrement blessés. 

AU CONSEIL 
INTERDÉPARTEMENTAL 

DE PRÉFECTURE 

Des arrêtés à propos des élections 
municipales contestées 

Le Conseil Interdépartemental de Pré
fecture a rendu les arrêtés suivants con
cernant les élections municipales con
testées : 

A Ascq. la protestation contre les opé
rations électorales du 12 mai est rejetee. 
Il en est de même à Fretin, à St-Andrr-
lez-UUe. à Hérin. a Quérénatng, A Caul-
lert. à Bouvlgnies 

Par contre, i Anbirrs, l'élection de 
MM. PT Cuisinier. P. Dujardin. S. Du-
bois. F. Lemaire, M. Lesaffre, le 5 mai, 
est annulée. 

Annulée également l'élection Placide 
Planque, le 5 mai. à Houplin. l'élection 
Adolphe Senez. maire de Bévillers. faite 
le 1» mai. l'élection Léon Ratte. 2e ad
joint a Bousies, cette commune n'étant 
que de 2.114 habitants, ne pouvait svoir 
qu'un seul adjoint, 1 élection de M. Mar
cel Trioux. à Iwuy, celle de M. François 
Caron. à Lalialng. 

Dans le Pas-de-Calais 
Sont rejetées les protestations contre 

les élections dans les communes de Né> 
dofléfael, Dulsans. < avron-St-Martin. Le 
Partel. Regnauvlllr. Incourt, Ouve-Wir-
quin, Landrethun les-Ardres. Hénin-Lie-
J*rd. Beugin. Brutin. Halloy, Ligm.sur. 
Çanche. St-MarUn-d'Hardinghem. Bomv, 
Bayenghem-les-Seninghem, Girenchv-le-
NoMe, Bihurourt. GreiUT, Balirurhrm 
St-Omer, C'apelle. Lodnghem, Saw-Ber-
Jettè, Vis-en-Artois, Goay-en-GobeUe, 
Berles-Monchel, Ment-Bernenehon. 

Par contre, l'élection de M. Louis Le-
rebvre. à Fouquereull, est annulée : il 
en est de même de celle de M. Guillaume 
Bonnet a- Aresnes-les-Bapaume. où M. 
G Leroy est proclamé membre du Con
seil municipal 

Annulées également les élections de 
MM. A. Lanselle. H Solidement. J. Van-
comme, à Raeax, où M. Alfred Leblond 
est proclamé élu svec 108 voix. 

UNE SEANCE DU CONSEIL 
Par ailleurs, le Conseil Interdéparte

mental de Préfecture a tenu séance ven
dredi à 14 h 30. à la Préfecture du Nord 
sous la présidence de M. Pèberay son 
président, assisté de MM. Luzy et Pler-
son, conseillers ae Préfecture ; M Bon-
nevllle faisant fonction de commissaire 
du Gouvernement. 

Il a examiné des protestations concer
nant les élections dans les communes de 
Laos-en-Gohelle. Corbeaem. Sasat-Ve-
nant. Blandecr,ues, I sires», D M r m , 
Agny, Bassenx, Masingarta. Sailiv-snr. 
la-Lys. Bévillers, Glageon. 

Toutes ces affaires ont été mises en 
délibéra. ^ ^ 


